
La disposition mise en œuvre le 1er novembre par Macron et les
siens a pour douloureuse conséquence de faire passer de 9 à
presque 10 millions le nombre de personnes vivant chez nous,
en France, en dessous du seuil de pauvreté. En effet, 1,2 millions
allocataires du chômage sont désormais privés d’une importan-
te partie de leurs droits, sinon de la totalité.

C’est une véritable avalanche de mauvais coups que les puis-
sants ont déclenché sur notre peuple. Elle s’abat sur tout ce qui
peut contribuer à sa dignité, en premier lieu sa sécurité. La SNCF
est mutilée. Le droit à la santé est brisé depuis les fermetures en
chaîne d’hôpitaux et de services jusqu’à l’augmentation des
Mutuelles. Celui à la retraite visé au cœur. Ce qui restait de jus-
tice fiscale piétiné. Et combien d’exploitants agricoles sont en
train de crever quand les grands groupes alimentaires les écra-
sent pour nous revendre leurs produits avec des bénéfices hon-
teux. 

à l’Assemblée nationale, Fabien Roussel a eu raison d’interpeller
le Premier ministre sur les cris de souffrance que l’on entend
désormais partout et jusqu’à chez les policiers, face à l’arrogan-
ce et au mépris sans borne des nantis.

Ce pouvoir est assassin.La multiplication des mouvements
sociaux commence à lui répondre. Avec ampleur.

Il faut le mettre en échec. Les Vétérans le savent d’expérience,
dans chaque combat, c’est lorsqu’un tournant s’opère que l’es-
poir change de camp.

Imaginons l’immense souffle d’espoir et de confiance raisonnée
que nous apporterait l’échec de la réforme des retraites, l’échine
courbée de Macron forcé de décréter le référendum ADP, les
succès de toutes celles et tous ceux qui ont tant besoin  de lutter
dans l’union pour protéger leur droit au travail, pour vivre mieux
ensemble et repousser la haine.

oui, notre peuple a besoin d’ouvrir un chemin neuf. une victoire
lui en fournira la clef. nous avons un grand rôle à jouer.
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paul Fromonteil

à ceux qui voudraient aujour-
d’hui effacer de l’histoire natio -
nale le rôle des communistes 
et du PCF, les témoignages et 
l’apport des vétérans sont des
répon   ses fortes et intéressantes.

Les vétérans, c’est-à-dire ceux qui ont plus de 35
ans d’appartenance au Parti, ont vécu des luttes
politiques, sociales, en France et dans les grands
évènements mondiaux. Cela pèse lourd pour com-
prendre les questions d’une humanité, d’une pla-
nète en mouvement en tirant les leçons de l’histoire
dans leur complexité. C’est nécessaire pour répon -
dre aux énormes mutations de notre époque.
L’apport des vétérans n’est donc pas une manifes-
tation de nostalgie mais un élément important pour

construire les chemins nouveaux d’un communis-
me du XXIe siècle.

Cet apport des vétérans dans les initiatives natio-
nales comme dans les diverses manifestations
régionales ou locales peut être un élément intéres-
sant tant la marque des communistes imprègne la
profondeur des réalités françaises dans notre
société comme dans les territoires.

Certes, les vétérans n’ont pas connu la période du
Congrès de Tours, pas même celle du Front Popu -
laire, mais les plus anciens d’entre eux ont été mar-
qués par la guerre, la Résistance, la Libération et
tous peuvent témoigner sur la période charnière
entre le XXe et le XXIe siècle : cela s’inscrira naturel-
lement dans la diversité des initiatives, des débats,
des rencontres, des expositions, des publications
qui s’échelonneront tout au long de 2020 : les

UN CENTENAIRE 
D’AVENIR

1920

2020

en quoi le centenaire du pcF va-t-il être un moment fort en 2020 ?
nous avons posé cette question dans un une interview croisée à 

guillaume roubaud-quashie, membre du Bureau exécutif national du pcF, coordonateur de cent ans d’avenir
et à paul Fromonteil, président national de l’amicale des vétérans du pcF.

guillaume roubaud-quashie

En 2020, le PCF fêtera son
cen tième anniversaire. C’est
un événement d’une portée
considérable au regard de
l’histoire et de la vie politique
française : les communistes

n’ont pas assisté comme spectateurs à cet « âge
des extrêmes » (selon la formule du grand historien
marxiste britannique pour qualifier le XXe siècle) ;
ils ont contribué à lui donner ses plus beaux traits.
Mais qui connaît aujourd’hui cette histoire, à l’heure
où on peut faire un hommage à la Résistance au
Panthéon en n’y faisant entrer aucun communiste ?
à l’heure où les hommes du capital vont répétant
qu’on ne peut rien faire ni rien changer, tâchant de
faire oublier que la mobilisation du grand nombre,
dans notre pays, a rendu possible ce qui était censé
ne pas l’être ?

Ce centenaire sera donc l’occasion de donner de
l’écho à ces combats d’hier qui ont contribué à
façonner le présent et permettent pour une part

d’imaginer l’avenir. Car, disons-le d’emblée, le PCF
n’a pas décidé de devenir une société d’histoire ou
une association mémorielle. Il n’entend pas mar-
quer ce centième anniversaire avec des photos
sépia. Il va s’agir, toute l’année, d’ancrer ce centiè-
me anniversaire dans les questions et les défis de
notre temps. Il va s’agir d’y mêler le plus grand
nombre. 

Il va s’agir de faire dialoguer politique, culture, édu-
cation populaire, en donnant à chaque fois que
cela sera possible, une couleur locale à ce cente-
naire, faisant résonner ces cent ans dans l’histoire
singulière de chaque territoire et de ses rapports
avec les communistes.

Nationalement, l’année sera marquée par de gran -
des initiatives : exposition d’affiches, exposition d’art,
projections, débats, banquet. Surtout, dans le pays,
nous consacrerons au printemps une semaine pour
le centenaire : chaque fédération, chaque section
sera invitée à ouvrir ses portes, à proposer débats et
initiatives pour faire la fête et pour parler en grand
de cette brûlante actualité du communisme.

Pourquoi et comment le centième anniversaire du PCF va-t-il marquer l’année 2020 ?

Quelle part, quel rôle les vétérans du PCF et leurs Amicales peuvent-ils apporter ?



temps forts nationaux s’inscrivant dans une série
d’initiatives locales et d’évènements institutionnels.

Ces initiatives et ces apports compléteront le déve-
loppement de la conservation de nos archives
écrites ou orales : dans plusieurs fédérations la col-
lecte des archives et leur conservation s’inscrit de
façon très intéressante dans l’importance que le PCF
attache à cette question et auxquels les vétérans
apportent une contribution indispensable. C’est un
terrain où l’on peut ouvrir très largement dans une
série de domaines du social au culturel, de l’écono-
mie à l’écologie, etc. Il y a là des racines pour inven-
ter les réponses d’un communisme du XXIe siècle.

Enfin on ne peut parler des 100 ans du PCF sans
parler des 100 ans du Mouvement de la Jeunesse
communiste de France : 2020 sera aussi le cente-
naire du MJCF et de la création de L’Avant-garde.
Nos projets seront donc un élément pour que les
vétérans se retrouvent avec les jeunes.

Marcel Cachin à la tribune du Congrès de Tours

Aujourd’hui, nous avons besoin d’un communisme du XXIe siècle 
et d’un Parti communiste d’aujourd’hui !

guillaume roubaud-quashie

Nous avons proposé d’appeler cet anniversaire
Cent ans d’avenir car c’est bien de cela qu’il est
question. Les réflexions de Marx (et d’Engels dont
nous fêterons le bicentenaire en 2020) au XIXe

siècle soulignaient déjà – avec quelle hauteur de
vue ! – le caractère périmé d’un capitalisme dont la
dimension de progrès cédait le pas. Combien Marx
avait raison quand il écrivait dans Le Capital :
« “Après moi le déluge ! ” telle est la devise de tout
capitaliste ». à l’heure où la domination du capital

(tout pour le profit !) met les hommes et l’environ-
nement à genoux, alors même que l’humanité a
atteint un stade de développement qui lui permet-
trait de répondre aux grands défis et aux grands
besoins de notre temps, oui, cette option commu-
niste que des centaines de milliers d’hommes et de
femmes ont prise depuis 1920 est bien celle de
l’avenir. C’est dans cet état d’esprit que nous vou-
lons ouvrir un nouveau siècle pour le Parti commu-
niste et, par là, mettre toutes nos forces pour ouvrir,
enfin, un siècle d’humanité.

DANS LES PAGES DE NOTRE HISTOIRE

affiche du PCF pour les élections
législatives de novembre 1946

affiche du PCF pour les élections
législatives de novembre 1946

l’Humanité clandestine 
d’août 1940



Fête de l’huma 
les Vétérans rassemblent

En prélude au centenaire du Parti, notre ami-
cale a organisé un grand banquet à la Fête de
l’Huma.

Nous pensions être tout au plus 80. Beaucoup
d’entre nous jouent un grand rôle dans la
tenue des stands, d’autres plus âgés ont du
mal à venir.

Nous avons été plus de 200, accueillis avec
chaleur et fraternité par les camarades des
fédérations du Limousin, qui nous ont régalé
d’un excellent repas.

Fabien Roussel, Igor Zamichiei, Guillaume
Roubaud-Quashie et André Chassaigne (photo
ci-dessus) ont tenu à venir saluer cette belle
assemblée.

Dans son intervention, Richard Sanchez a sou-
ligné: 

« Chacune, chacun d’entre nous représente un
morceau de l’histoire de notre parti. un mor-
ceau indispensable puisqu’il a permis en tou -
tes circonstances d’être du côté :

- des opprimés, contre les nantis,

- de la classe ouvrière contre ses exploiteurs,

- des forces du travail et de la création pour
leur rassemblement en faveur de leurs inté-
rêts contre l’obscurantisme, l’ordre établi, les
tenants du “diviser pour régner”.

C’est le combat de l’émancipation humaine,
de l’épanouissement de la personne pour une
société de liberté, d’égalité, de fraternité où
chacune, chacun donne selon ses moyens et
reçoit selon ses besoins : j’ai dit le commu-
nisme ».

uNIoN EuRoPéENNE

le parlement tente de contrer 
une visée communiste revivifiée !

Quel déshonneur que la récente résolution, adoptée par
le Parlement européen, avec, hélas, trop de voix sociales
démocrates et écologistes, sous prétexte de « souligner
l’importance de la mémoire européenne pour l’avenir de
l’Europe ». 

oublié le traité de Versailles et ses conséquences en 1919,
les accords de Munich et la non-intervention en Espagne,
les régimes fascisants et antisémites des pays baltes et de
l’est de l’Europe. 

oublié aussi le rôle décisif de l’union soviétique, de ses
armées et de ses millions de morts, ainsi que le rôle des
communistes en France et en Europe, pour la capitulation
nazie sans conditions, l’édification d’institutions républi-
caines et sociales de grande portée.

Cette résolution, faisant le parallèle entre le nazisme et
communisme, fait la part belle au révisionnisme d’extrê-
me-droite. Inféodée à l’oTAN « gage de liberté », elle a
pour but d’absoudre le capitalisme débridé et d’empê-
cher la possibilité d’une autre société.

Jacky Pugnet 
président de l’Amicale des Pyrénées-orientales
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